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HydrosystÃ¨me

 

On peut dÃ©finir de maniÃ¨re trÃ¨s gÃ©nÃ©rale le terme d'hydrosystÃ¨me  comme Ã©tant  un systÃ¨me composÃ© de l'eau et des

milieux aquatiques

associÃ©s dans un ensemble gÃ©ographique dÃ©limitÃ©. Il s'agit d'un vocable qui, en une quarantaine d'annÃ©es d'existence, a vu

son sens Ã©voluer largement. Ces transformations peuvent Ãªtre abordÃ©es sous un angle thÃ©matique d'une part, spatial d'autre

part.

En fait d'Ã©volution thÃ©matique, le terme d'hydrosystÃ¨me est apparu au dÃ©but des annÃ©es 1960 chez les gÃ©omorphologues

anglo-saxons. C'est en effet le gÃ©ographe physicien Richard John Chorley qui est habituellement prÃ©sentÃ© comme l'inventeur

du concept, attachÃ© qu'il fut pendant toute sa vie Ã  dÃ©velopper une approche systÃ©mique de la gÃ©omorphologie. Pourtant,

dans son article pionnier de 1962 sur Â« la gÃ©omorphologie et la thÃ©orie gÃ©nÃ©rale des systÃ¨mes Â», il ne crÃ©e pas le terme

mÃªme, parlant seulement de Â« systÃ¨me fluvial Â» (stream system) quand il aborde les systÃ¨mes ouverts. De fait, le terme a

gardÃ© jusqu'Ã  aujourd'hui une forte connotation de dynamique fluviale. Son emploi le plus frÃ©quent reste dans cette discipline,

plutÃ´t qu'en hydrologie ou en biologie. C'est pourquoi l'hydrosystÃ¨me a pu Ãªtre considÃ©rÃ© comme la seule partie abiotique de

l'Ã©cosystÃ¨me aquatique, c'est-Ã -dire le biotope avec lequel les organismes vivant dans l'eau entretiennent des interrelations.

Cependant, depuis son utilisation aussi par les biologistes et, surtout, du fait de la mise en place d'Ã©tudes interdisciplinaires, le

concept a Ã©tÃ© heureusement Ã©largi aux liens rÃ©ciproques entre les deux ensembles complexes du biotope et de la 

biocÃ©nose aquatiques. L'hydrosystÃ¨me est alors Ã  peu prÃ¨s Ã©quivalent Ã  l'Ã©cosystÃ¨me aquatique. Enfin, du fait de

l'Ã©volution de la gÃ©ographie, qui est Ã  l'origine du terme, l'action anthropique a Ã©tÃ© introduite pour assimiler l'hydrosystÃ¨me

au milieu gÃ©ographique de l'eau.

Concernant l'Ã©volution spatiale, l'hydrosystÃ¨me a d'abord, du fait de son origine en gÃ©omorphologie fluviale, reprÃ©sentÃ© avant

tout l'ensemble des relations longitudinales entre l'amont et l'aval des eaux courantes Ã  l'intÃ©rieur du bassin d'alimentation. Mais

cette portion d'espace comprend aussi des relations rÃ©ciproques latÃ©rales entre les lits mineur et majeur, entre l'eau, les

formations sÃ©dimentaires et vÃ©gÃ©tales de la plaine alluviale, avec un Ã©largissement rÃ©cent sur la problÃ©matique forte des

bras morts, zones humides et eaux stagnantes des lits majeurs. La troisiÃ¨me dimension prise en compte concerne les liens verticaux

entre les eaux superficielles et souterraines. Ainsi, prenant en compte les interrelations longitudinales, latÃ©rales et verticales,

l'hydrosystÃ¨me est un terme souvent utilisÃ© pour qualifier un bassin-versant Ã  l'intÃ©rieur duquel s'organise un rÃ©seau

hydrographique qu'on souhaite Ã©tudier de maniÃ¨re systÃ©mique afin d'aboutir Ã  des propositions de gestion. La composante

atmosphÃ©rique et climatique a Ã©tÃ© parfois soulignÃ©e Ã  juste titre, en plus des trois dimensions prÃ©cÃ©dentes, si bien que

l'hydrosystÃ¨me est alors devenu une portion de l'espace gÃ©ographique, plus ou moins naturel ou anthropisÃ© (anthropisation), oÃ¹

s'effectue le cycle de l'eau, dans lequel, pour des raisons Ã©pistÃ©mologiques, les eaux courantes ont la premiÃ¨re place de

l'Ã©tude.

En dehors des cours d'eau, le terme d'hydrosystÃ¨me est trÃ¨s peu employÃ© en tant que tel, mÃªme accompagnÃ© du qualificatif

de lacustre. Il est remplacÃ© par le terme de limnosystÃ¨me, dont l'Ã©pistÃ©mologie a connu une Ã©volution propre. Apparu dans

les annÃ©es 1980, le limnosystÃ¨me a surtout servi aux limnologues Ã  justifier l'Ã©tude croisÃ©e du plan d'eau et de son bassin

d'alimentation et Ã  se positionner dans une dÃ©marche de rupture avec la conception forelienne (du nom de F.A.Forel, voir

bibliographie) initiale de la limnologie, celle du lac-microcosme. Les recherches actuelles tendent Ã  Ã©largir le concept Ã  l'aval, en

particulier l'Ã©missaire, tout en gardant au lac sa place centrale Ã  l'intÃ©rieur des liens rÃ©ciproques entre le plan d'eau et l'espace

environnant. Le limnosystÃ¨me devient alors l'espace d'interrelations entre le volume d'eau lacustre, la biomasse, le sÃ©diment et la

couche-limite atmosphÃ©rique, lui-mÃªme liÃ© Ã  un milieu d'Ã©changes avec l'amont et avec l'aval.

L'hydrosystÃ¨me, qu'il soit fluvial ou lacustre, n'a pas en soi de dimension et peut aller de la flaque Ã  l'Amazone dans son bassin.

Chaque hydrosystÃ¨me a une taille qui dÃ©pend de ses Ã©lÃ©ments et dont l'Ã©quilibre total rÃ©sulte des rÃ©ponses permanentes

de chaque constituant et de la recomposition des liens qui les unissent. L'Ã©chelle spatiale de l'hydrosystÃ¨me est ainsi en relation

avec son Ã©chelle temporelle, en particulier par l'inertie et les dÃ©calages qui se produisent dans le rÃ©tablissement faisant suite Ã 

une perturbation naturelle ou anthropique, le temps et la capacitÃ© Ã  ce rÃ©Ã©quilibrage formant la rÃ©silience du systÃ¨me. Cette

notion est essentielle pour les atteintes sous forme de pollution ou d'eutrophisation des eaux et la prise en compte des possibilitÃ©s

d'auto-Ã©puration de l'hydrosystÃ¨me.
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